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INTRODUCTION
	

*	*	*
	

Voici	un	livre,	notre	livre.
Il	raconte	mon	histoire,	ma	vie,	ainsi	que	celle	de	mon	ange	gardien.

	
«	LOLY	»,	qui	signifie	«	dolor	»	en	latin,	c’est-à-dire	«	douleurs	».	Quelques	jours
après	avoir	reçu	l’approbation	de	mon	ange	«	LOLY	»	pour	 écrire	 ce	 livre	 à	 partir
de	nos	échanges	qui	ont	débuté	en	décembre	2020,	malheureusement	j’ai	effacé
les	premiers	messages,	parce	que	 je	suis	 terre-à-terre	et	que,	 finalement,	 je	n’y
croyais	pas	du	tout.	De	plus,	j’aime	avoir	des	confirmations	de	qui	me	parle.	En
effet,	 depuis	 que	 j’ai	 reçu,	 le	 matin	 de	 Pâques	 2005,	alors	 que	 je	 faisais	 mon
chapelet	 devant	 la	 statue	 de	 la	 Sainte	 Vierge	Marie	à	mon	domicile,	un	 éclair
d’une	incroyable	intensité	est	entré	dans	mon	crâne	(aujourd’hui,	je	sais	que	c’est
le	chakra	couronne)	avec	une	grande	violence…	J’ai	cru	mourir	sur	le	coup,	mais
immédiatement,	un	manteau	de	chaleur	m’a	enveloppé	 ;	j’ai	 ressenti	 dans	mon
cœur,	dans	mon	âme,	cette	voix,	ce	message	:
«	Aujourd’hui,	transmets	et	soulage	».	Depuis,	 comme	 si	 on	m’avait	vidé	 de	ma
substance,	j’ai	dévoré	livres	et	stages…	J’ai	soif	de	savoirs.
J’ai	compris	pourquoi	il	fallait	effacer	ce	passé	 :	on	m’avait	inculqué	qu’il	 fallait
que	ce	soit	moi	qui	prenne	des	décisions	et	non	pas	mes	parents,	mes	amis,	ma
famille,	mon	patron,	ma	société,	mes	dirigeants…	«	Je	t’ai	rendu	libre,	c’est	mon
plus	grand	don.	»
C’est	Dieu	qui	me	l’a	dit	au	moment	où	la	dame	est	entrée	en	contact	avec	moi
par	messagerie.
Oui,	les	anges	s’adaptent	 !	Ils	accomplissent	la	mission	qu’on	leur	confie.	Je	ne
sais	 pas	 encore	 comment,	 elle	 ne	 me	 livre	 encore	 q u e	quelques	 bribes.	 Pour
l’instant,	la	mission	consiste	à	retrouver	celle	qui	aurait	dû	être	ma	 femme,	mon
épouse,	 mon	 reflet,	 ma	 moitié,	 oui,	 une	 histoire	 incroyable.	 J’ai	 épousé	 la
mauvaise	 personne	 !	 Le	comble,	 c’est	 que	 mon	 âme	 sœur	 a	 vécu	 la	 même
expérience…
Alors,	au	fil	de	nos	conversations	avec	Loly,	je	réalise	que	nous	vivons	dans	un
monde	de	mensonges.
Depuis	plusieurs	années,	j’ai	coupé	le	son	à	la	 télévision,	 car	 j’étais	devenu	 fan
d’informations	 hypnotisantes,	 prêt	 à	 tomber	 dans	 le	 piège.	Maintenant,	 je	vois
plus	clair,	j’entends	mieux	et	mes	dons	me	permettent	d’avancer	dans	ce	monde	où
j’ai	l’impression	de	me	trouver	sur	une	mauvaise	planète	!	Ou	bien,	j’ai	simplement



accepté	de	venir	ici	pour	accomplir	une	tâche,	une	mission…
Je	 suis	 impatient	 d’en	 apprendre	 davantage	 sur	 mes	 sentiments,	 qui	 sont
aujourd’hui	tournés	vers	l’humanité	et	l’amour.
Suite	aux	dons	que	 j’ai	 reçus	en	2005,	 j’ai	 ressenti	 le	besoin	de	 soulager	et	de
guérir.	 Je	 sentais	 que	 quelque	 chose	 sortait	 de	 mes	 mains,	 un	 fluide	 invisible,
chaud	 ou	 froid,	 selon	 les	 personnes	 que	j’approchais,	 souffrant	 de	 différentes
problématiques.
Mes	yeux	percevaient	des	choses	autour	d’elles,	des	objets.	Par	le	passé,	on	m’a
dit	que	c’étaient	des	auras.
J’ai	 toujours	prié	pour	les	personnes	défuntes	:	ma	grand-mère	et	ma	mère,	qui
m’ont	appris	à	prier	Notre-Dame	de	Montligeon.
Lors	d’un	 stage,	 une	médium	m’a	 confirmé	 que	 j’étais	 un	 passeur	 d’âmes.	 Je
venais	tout	juste	de	montrer	la	lumière	à	une	petite	 fille	 décédée	plus	de	20	 ans
avant	 cela,	 et	 qui	 était	 toujours	 accrochée	à	 sa	mère.	 Elle	 souffrait	 d’un	 poids
énorme	sur	ses	épaules	et	de	fatigue	chronique	constante.
Elle	 avait	 décidé	 d’enterrer	 ses	 dons	 de	 médium.	 Tout	 de	 suite	 après	 cette
intervention,	elle	a	retrouvé	son	enthousiasme,	 sa	 joie	 de	vivre	 et	 elle	 se	 sentait
légère	et	libérée.	Effectivement,	elle	a	vu	sa	fille	lui	dire	«	au	revoir	».
Nos	 défunts	 disparus	 demeurent	 souvent	 auprès	 de	 nous,	 soit	 par	 oubli,	 soit
parce	 qu’ils	 refusent	 de	 quitter	 leur	 enveloppe	 charnelle.	Nous	en	connaissons
tous	 un	 ou	 deux.	 Des	 rebouteux,	 des	 magnétiseurs,	 des	 sourciers,	 des
géobiologues…
Ma	religion	catholique	m’interdit	de	pratiquer	mes	dons	et	d’être	reconnu	en	tant
que	magnétiseur,	guérisseur	et	passeur	d’âmes	 ;	 et	 pourtant,	 beaucoup	 pensent
que	cela	vient	du	divin.	 Il	 faut	savoir	que	chaque	diocèse	a	un	prêtre	exorciste
désigné.	Je	ne	vois	pas	pourquoi	ce	don	approuvé	ne	serait	 transmis	qu’à	 cette
catégorie	de	personnes,	sachant	qu’il	y	a	des	centaines	d’autres	comme	moi.	En
2019,	 j’ai	assisté	à	une	messe	dans	 les	montagnes.	Durant	 celle-ci,	 le	 prêtre	 a
invoqué	 l’Esprit	 saint	 pour	 une	 dame	 gravement	 malade,	 qui	 souffrait	 depuis
plusieurs	années.	C’était	un	rituel	de	prières,	d’aspersion	d’eau	bénite,	etc.	Après	la
célébration	dominicale,	 je	me	 suis	 dit	 :	«	 Ce	 prêtre	 est	 formidable	 et	 il	 est	 un
remarquable	guérisseur	!	»	Ça	change	quoi,	il	a	reçu	le	don	de	guérir	;	j’ai	reçu	le
même	 don,	 alors	 vous	 allez	 me	 dire	 :	«	 Oui,	 toi,	 tu	 en	 fais	 commerce…	 »
D’accord.	 Mais,	 au	 final,	 le	 prêtre	 reçoit	 une	 enveloppe	 et	 moi,	 je	 fais	 une
facture,	je	mange	comme	vous	et	j’ai	des	factures	à	payer,	moi	aussi.	Alors,	allez
donc	à	Lourdes	:	vous	serez	surpris	de	voir	le	nombre	de	troncs	dispersés	un	peu
partout,	quand	on	sait	que	sainte	Bernadette	refusait	l’argent	que	les	pèlerins	 lui



donnaient,	elle	qui	a	pourtant	côtoyé	la	misère…	Et	pourtant,	nos	prêtres,	qui	ont
reçu	ce	don	si	rare,	devraient	assurer	une	messe	à	8h,	12h,	15h,	17h	et	20h	chaque
jour,	pour	les	malades.
Alors,	 pourquoi	n’entendons-nous	plus	nos	prêtres	 –	comme	ceux	qui	 avaient	 le
courage	 de	 Saint-Jean-Baptiste,	 du	 saint	 curé	 d’Ars,	de	 Padre	 Pio,	 de	 Saint-
Stanislas,	de	Jean-Paul	II,	de	Saint-Georges	?
Eux	 n’avaient	 pas	 peur	 et	 dénonceraient	 certainement	 ce	 qui	 se	 passe
aujourd’hui	 :	magouilles,	pédophilie,	etc.	Le	problème,	c’est	 la	 peur	 :	 peur	 de
perdre	leur	ministère	(je	viens	d’apprendre,	en	relisant	l’introduction,	qu’ils	n’ont
plus	le	droit	de	s’immiscer	dans	les	affaires	politiques,	mais	le	pouvoir	politique,
lui,	 s’en	 garde	 bien	d’étendre	 ces	 lois,	 allant	 jusqu’à	 bafouer	 et	 outrager	 ces
principes,	en	contredisant	les	lois	des	religions	et	de	 l’être	 humain,	 le	 respect	du
droit	à	naître,	en	se	prenant	pour	DIEU,	etc.).	Le	Code	de	droit	canonique	interdit
désormais	 aux	 clercs	 de	 remplir	 les	 ’charges	 publiques	 qui	 comportent	 une
participation	à	l’exercice	du	pouvoir	civil’	et	de	prendre	’une	part	active	dans	les
partis	politiques	ou	dans	la	direction	des	associations	syndicales,	à	moins	que	la
défense	des	droits	de	l’Église	ou	la	promotion	du	bien	commun	ne	le	requièrent’.
Comme	ça,	je	m’en	lave	les	mains,	un	peu	de	courage,	de	grâce	!!!
Je	préfère	un	prêtre	qui	dénonce,	plutôt	qu’un	prêtre	qui	 reste	 silencieux.	Cela
s’appelle	la	résistance	!
Vous	allez	comprendre	de	quoi	on	parle	tout	au	long	de	ce	livre.
Il	 faut	 savoir	 qu’aujourd’hui,	 c’est	 à	 nous	 de	 réagir	 pour	 le	 changement,	 le
basculement,	celui	qui	nous	a	été	promis.	Notre	humanité	sera	belle	 ;	elle	vivra
dans	la	paix	et	l’amour.	Nos	choix	sont	entravés.	Ce	sont	leurs	décisions,	pas	les
nôtres.	 L’humanité	 devra	 répondre	 de	 ses	 actes	 devant	 la	 loi	 divine.	 «	 Toute
action	entraîne	une	réaction.	»	J’ai	confiance	en	la	nature	humaine.	Nos	frères	là-
haut	nous	préparent.	Au	fond	de	nous,	nous	sentons	cette	vibration	 qui	 s’accroît,
celle	de	Gaïa.	À	nous	de	l’accepter.	On	ne	peut	plus	continuer	ainsi.	 Il	 faut	 tout
remettre	en	question,	changer	le	système	depuis	sa	base.
Pour	ce	faire,	il	faut	«	ÊTRE	»,	vivre	dans	l’instant	présent.
Vous	allez	me	dire	«	comment	?	».	Tout	simplement	en	lâchant	prise	et	en	étant	de
bonne	volonté.
Ce	 livre	 est	 différent	 des	 autres.	 Il	 raconte	 une	 histoire	 étrange	 qu i	peut	 vous
surprendre,	en	vous	révélant	votre	avenir	et	en	mettant	en	évidence	les	mensonges
du	passé.	Ce	n’est	pas	un	roman	:	il	n’est	pas	commun,	il	vient	du	ciel,	de	mon
ange,	l’ange	que	Dieu	tient	dans	ses	mains	!
Si	 ce	 livre	 tombe	 dans	 vos	 mains,	 c’est	 que	 vos	 anges,	 vos	 guides	 vous	 ont



envoyé	près	de	lui.	Il	va	vous	guider	dans	votre	vie,	si	tel	 est	votre	choix	 ici	 et
maintenant,	dans	l’instant	présent.
	

*	*	*
	
Un	livre	se	lit	de	telle	façon	que	vos	yeux,	votre	compréhension,	votre	 ressenti
vibrent	sur	la	même	fréquence.	Un	exemple	:	beaucoup	ont	eu	du	mal	à	lire	et	à
interpréter	le	livre	de	Gitta	Mallasz,	Dialogues	avec	l’ange.	Les	livres	sont	des
codes	 pour	 des	 personnes	 qui,	 à	 ce	 moment-là,	 se	 doivent	 de	 transmettre	 un
message.	Beaucoup	de	livres	énigmatiques	et	en	langue	incompréhensible	seront
traduits	 par	 ces	 personnes	 envoyées	 pour	le	 transmettre	 à	 l’humanité.	 En	 gros,
rappelez-vous	 la	 radio	 BBC,	 pendant	 la	 guerre,	 les	 fameux	 messages	 codés	 ;
comme	certains	peuvent	lire	ce	qu’ils	voient	dans	l’univers	dans	les	nébuleuses,
la	Voie	 lactée,	 l’univers	 lointain.	Ces	dons	permettent	à	 leur	 tour,	 transmis	à	la
bonne	période	et	ceci,	quand	l’humanité	sera	prête,	d’accepter	ce	qu’il	en	est,	et
ce,	quand	elle	sera	assez	élevée.	Alors,	elle	lira,	verra,	entendra	d’elle-même	les
messages	du	Divin	en	 direct	 comme	 nos	 frères	 et	 sœurs…	Loly	 vous	 dira	 par
elle-même	 qui	 communique	 en	 direct	 sur	 terre	 avec	 Dieu	 et	 ils	 sont	 très
nombreux,	maltraités	 et	 tués,	 car	 ils	 élèvent	 notre	 planète	mère	Gaïa.	 Chaque
jour,	le	bien	sera	toujours	pourchassé	par	le	mal	jusqu’au	jour	où	ils	déposeront,
tous,	leurs	armes	devant	le	créateur.



PREMIÈRE	PARTIE	:	
PREMIERS	JOURS,	L’ÉCHANGE,	LES	DOUTES,	L’APPRENTISSAGE

D’ÊTRE
	

*	*	*
	

Qui	est	LOLY	?
	
	
—	La	 première	 question	 que	 vous	 vous	 posez	 est	 pourquoi	moi	 ?	Qui	est
Loly	 ?	Je	 suis	 l’ange	 qui	 ressent	 la	 douleur	 très	 profonde.	 Loly,	 du	 latin
«	 dolor	 »,	 signifie	 douleur.	 Voici	 ce	 que	 Dieu	 m’a	 donné	 :	ressentir	 la
douleur,	 la	 souffrance.	Ma	 mission	 ici	 et	 maintenant	 est	 vous	 et	 elle.	 Vous
m’avez	appelée,	je	suis	ici.	Posez	vos	questions	et	si	Dieu	le	veut,	je	répondrai.
—	Merci,	bel	ange.	Je	suis	désabusé	de	toujours	faire	du	mal	dans	une	relation.
Au	fond	de	moi,	je	sais	que	Claire	est	une	belle	âme,	on	en	a	parlé	aujourd’hui…
on	verra,	 elle	 a	 raison	 ;	 faut	 que	j’arrête	de	parler	 du	 passé.	Une	 question	 très
importante	 est	pourquoi	moi,	pourquoi	cet	éclair	 le	dimanche	de	Pâques	 ?	 J’ai
cherché	qui	avait	reçu	cet	éclair	en	France,	j’ai	trouvé	le	père	Jean	DEROBERT,
fils	spirituel	de	Padre	PIO…	Je	n’ose	pas	demander	s’il	y	a	un	lien	avec	ce	grand
saint.
—	Bonsoir,	Jean.	Très	bien,	 je	vais	d’abord	vous	poser	une	question	:	que
ressentez-vous	pour	Claire	?
—	Bonsoir,	c’est	mitigé…	De	l’amour	et	de	la	peur.
—	Qu’est-ce	qui	vous	fait	peur	?
—	De	vivre	ensemble,	de	ne	pas	être	à	la	hauteur	de	ce	qu’elle	souhaite.
—	Vous	n’avez	pas	commencé	votre	ultime	relation	que	vous	avez	déjà	peur	de
vivre	ensemble.
—	C’est	ça.	Exactement	ça.
—	Vous	êtes	à	la	hauteur,	vous	pouvez	me	croire,	c’est	Dieu	qui	 l’a	portée
jusqu’à	vous.	Commencez	donc	par	vous	retrouver.
—	Je	remets	pas	en	question	notre	Seigneur…	c’est	moi	qui	ai	tout	le	temps	hésité.
—	Ensuite,	vous	pourrez	dire,	si	vous	hésitez,	vous	doutez	de	lui.
—	Ah,	oui,	inconsciemment.	Il	attend	quoi	de	moi	?
—	Que	vous	meniez	votre	mission	à	bien.
—	OK.	De	toute	façon,	je	suis	prêt	et	il	le	sait.
—	D’abord,	acceptez	votre	âme	sœur.
—	Merci,	on	doit	se	voir	fin	du	mois,	on	a	loué	une	petite	chambre	d’hôtes.



—	Elle	a	reçu	la	lumière	toute	petite,	vous	avez	reçu	l’éclair.
—	Oui,	donc	elle	a	reçu	pareil	?
—	À	vous	deux,	vous	êtes	des	êtres	suprêmes…
—	À	ce	point-là	?!
—	Votre	mission	est	d’abord	d’accepter,	le	reste	suivra.
—	OK,	 accepté,	 22h22.	Merci	 pour	 tes	 réponses.	 Je	 peux	 lui	transmettre	notre
discussion	?	Elle	attend.
—	Vous	allez	lui	dire	que	vous	l’aimez	?
—	Au	fond	de	moi,	oui,	je	le	ressens.
—	Avant	de	transmettre,	il	faut	lui	dire.	Alors,	pourquoi	avoir	peur	si	vous
l’aimez	?
—	Je	vais	 lui	dire	que	c’est	moi	qui	 lui	 ai	 appris	à	dire	 je	 t’aime	100	 fois	par
jour.	C’est	un	mot	qui	guérit	:	elle	m’a	dit	que	je	pansais	ses	blessures.
—	Vous	avez	pleuré	pour	des	femmes	qui	n’étaient	pas	pour	vous.
—	Oh,	oui,	beaucoup.	Et	je	ne	veux	plus	faire	la	même	erreur.
—	Elle,	qui	est	votre	âme	sœur,	vous	la	repoussez	encore	et	encore.
—	Je	veux	être	enfin	sûr	que	c’est	elle.	Les	flammes	jumelles,	c’est…
—	Je	suis	là	pour	une	mission,	les	médecins	me	donnent	peut-être	un	jour,	un
mois	ou	une	semaine.	Seul	Dieu	me	tient	dans	ses	mains	pour	vous.
—	Merci,	mon	Dieu.
—	En	elle	je	suis	pour	la	guider.	En	elle	je	suis	pour	lui	trans-mettre.	Je	ne
pourrai	le	faire	que	lorsqu’elle	prendra	confiance.
—	Faut	aussi	que	je	me	fasse	confiance.
—	Oui,	en	vous	en	elle.
—	Exactement.
—	Votre	peur	vous	bloque.
—	Mais	complètement.	On	prévoit	 tout	pour	 le	 jour	où	on	doit	 se	 voir,	 je	 suis
heureux.
Et	quelques	jours	plus	tard,	je	bloque.
—	ARRÊTEZ,	ouvrez	votre	cœur,	elle	vous	soignera	et	vous	la	soignerez.
—	Je	sais,	c’est	ça,	le	pire	!
—	Alors,	pourquoi	faire	autant	de	mal	si	vous	savez	?
—	 J’ai	 tellement	envie	 de	 cette	 relation,	 je	 l’ai	 demandée	 à	 l’univers,	suppliée,
hurlée…
—	Seulement,	vous	avez	cru	en	l’autre	et	 elle	 vous	a	 trompé	 ;	elle	n’est	 pas
votre	âme	sœur.
—	J’ai	toujours	cru	en	l’autre,	soi-disant	médium.	Elle	m’a	donné	des	messages
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